
          

 

DIALOGUE 
ce début de 21 ème siècle. Sans doute développer une plus grande coopération 

internationale, notamment en matière de solidarité et d’accès aux soins… 

Sur le plan personnel, l’épreuve du confinement et les restrictions confrontent à 

"l'expérience spirituelle d'un certain vide qui ressemblerait à un alpinisme de 

l'âme" déclare Etienne Klein. (1) 

POUR PARTAGER NOS ESPÉRANCES 

 

Retrouvons-nous à la rencontre du mardi 2 mars 2021  

à 19h   
 

ez les codes d’accès le matin du 2 mars sur votre adresse e-ma                                      

                                     

 

 

 
        

Quelles continuités entre le désarroi des vertiges physiques, éprouvés en montagne et 

sur le faîtage des maisons, et ceux, plus métaphysiques, de l’existence ? Tels ceux 

vécus à l’adolescence, dans l’amour, à l’occasion de la paternité, et même dans le 

contexte de la crise sanitaire... 

A ces moments cruciaux de passages, qui confrontent aux limites et aux 

vulnérabilités, il se sentirait plus libre et le plus vivant car mis au défi de "trouver les 

prises qui sauvent et permettent de progresser peu à peu, point par point". Comme si 

"toucher le vertige" serait toucher la vie ! 

Le philosophe et charpentier croit à l’unité du corps et de l’esprit. Il nous entraîne, avec ses outils, dans sa 

démarche réflexive de méditations philosophiques pour dégager des repères possibles à s’approprier… Car il 

est convaincu des effets concrets des idées pour décrypter et transformer le quotidien, retrouver un sol plus 

ferme sous nos pas. Où, comme dans la psychanalyse, transformer le vide en espaces qui sauvent.  

 

A partir d’expériences du monde sensible, Arthur Lochmanns’intéresse aux liens entre l’expérience de la 
matière et celle de notre propre intériorité. 
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DIALOGUES 

LA SAINTETÉ ? 
 

Qu’exprime cette notion de sainteté pour les religions les traditions et convictions ? 
 

Serait saint : celui qui est habité par l’Esprit de Dieu et vivrait de l’amour de Dieu, ou se 
conformerait à la Loi de Dieu qui fournit à l’humanité le comportement idéal, car Dieu sait 
ce qui est bon pour l’homme. La dévotion à Dieu implique une vie consacrée au service 
de nos semblables.  
D’autres en font surtout une question d’accueil et d’amour, non de perfection et de 
performance… 
Serait saint : celui qui appartient à la Voie de la délivrance, qui la parcourt et en obtient 
les "fruits". 
 
Différentes conceptions de la sainteté, selon les spiritualités, jusqu’à parler de "saints 
laïcs" pour des personnes consacrées aux autres sans référence à Dieu, ou absence de 
définition… 

Retrouvons-nous le mardi 6 décembre à 19 h 
pour dialoguer autour de cette notion de sainteté. 

En support des échanges : des extraits d’un film 

réalisé et présenté par Serge Lascaud, 
sur la création d’une paroisse nouvelle (Sautron – Orvault) 

 

dédiée aux « Bienheureux-Célestin-et-Michel-en-Val-de-Cens », 
moines de Tibhirine, originaires de de Loire-Atlantique 

(nés à Touvois et Sainte-Anne-sur-Brivet), béatifiés en décembre 2018 
 

Jean-Luc Frémon 
 

 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 
 

Fr. Célestin Ringeard et Fr. Michel Fleury 
moines de Tibhirine 

https://www.fnac.com/ia5919/Jean-Francois-Dortier
https://www.fnac.com/ia582500/Laurent-Testot


AGENDA - ÉVÉNEMENTS 

 

DATES -

HORAIRES 

THÈMES - INTERVENANTS LIEUX 

Jeudi 1er 

décembre 
18 H 

 
Exposition 
1er au  22décembre  

 
 
 
 
 
 
 

 

« Du cri du cœur à la voix des Justes » 
Exposition à la mémoire des Justes  

parmi les nations 
 

Rencontre amicale organisée par le 
service diocésain des relations avec le judaïsme 

 
En présence de Mgr Laurent Percerou 

 
collation casher 

Présence à confirmer par SMS 
auprès de Nathalie Kromwell Tel. 06 27 34 80 15  

ou courriel : 
sdri@catholique-nantes.cef.fr 

Maison Saint-Clair. 
7 chemin 

de la Censive du Tertre 
 

 
Lundi 

5 décembre  
15 h à 17 h  

"Nostra aetate", vous connaissez ? 
Concile Vatican II, mais il n'est pas inutile de 

resituer ce document pour mieux en relire 

aujourd'hui le §4, qui traite des relations entre 

judaïsme et christianisme. Le but de l'atelier 

proposé par l'Amitié judéo-chrétienne de France, 

groupe de Nantes, est de permettre à ceux qui le 

souhaitent d'approfondir 

 Animation : Jean-Pierre Hanel, 

membre du groupe AJCF de Nantes 

 (master de théologie) 

 

20 PLACES > INSCRIPTION PRÉALABLE  

 06 84 87 92 30 jhanel@orange.fr 

Membre AJCF : gratuit —non membre : 5 euros 

* Nostra ætate, texte disponible à la lecture en 

ligne et imprimable (4 pages, texte seul) : 

https://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_va

tican_council/documents/vatii_decl_19651028_nos

tra-aetate_fr.html 

 

Pôle associatif  
« Désiré Colombe»  

salle Nathalie Lemel  
8, rue Arsène Leloup Nantes  

 

https://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat
https://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat


Jeudi 
 8 décembre  

18 H 30 
 

vendredi 
 9 décembre  

17 H  

« La foi des voyageurs » 
Vernissage, suivi d’un concert de jazz manouche 

Exposition du 8 décembre au 7 janvier 2023 
 

La question philo 
Peut-on accepter la mort de "bonne" foi ? 
Jean-François Crépel, professeur de philo 

 
 

 

 

Mercredi 

 14 décembre 

18 H 30 

Un livre/un débat 
« Vivre sous la menace : les sans-papiers et l’État » 

Stéphane Le Courant (Seuil 2022) 
 

Mardi 
20 décembre 

18 H 30 
 

Qui sont les gens du voyage ? 
Mode de vie – Foi ? 
Christophe Sauvé 
Prêtre du diocèse 

 

 

l'Institut français d'islamologie 

Inauguré mardi 22 novembre 2022 à la Sorbonne, neuf mois après sa création, il regroupe huit 
établissements d'enseignement supérieur, il entend revitaliser la connaissance de l'islam en France à 
travers l’essor des études scientifiques en la matière.  
Il a pour finalité de « renforcer la recherche, l'enseignement et la formation scientifique non 
confessionnelle de haut niveau en islamologie » en France.  
 

 
 
 

L'aplatissement du monde : La crise de la culture et l'empire des normes 

Olivier Roy Ed. du cerf, octobre 2022 

Directeur de recherches au CNRS et politologue, Olivier Roy, auteur de nombreux essais sur l’islam, le 
Moyen-Orient, la religion, depuis 2009, professeur à l’Institut universitaire européen de Florence.  

Déjà dans la « sainte ignorance », publiée en 2008 aux éditions du Seuil, Olivier Roy évoquait le mythe 
d’un pur religieux qui se construirait en dehors des cultures et les textes sacrés parleraient en dehors de 
toute culture. Ce même mythe anime, pour lui, les fondamentalismes modernes, en concurrence sur un 
marché des religions qui à la fois exacerbe leurs divergences et standardise leurs pratiques. Il continue de 
dénoncer la difficulté de penser la religion autrement qu’en termes d’aliénation ou d’identité. 

Dans ce dernier livre, Olivier Roy élargit son propos à une déculturation mondiale. 
L’individualisation de la société remet en cause le lien collectif. Tout doit faire l’objet d’un accord explicite. 
On n’arrête pas de signer des chartes, de donner son accord à plein de choses, dans la vie réelle comme 
sur Internet où il faut cocher la case comme quoi on a vu les conditions. Il y a la charte de la laïcité à 
l’école… On est dans un système de normes, dans un système de codes. Tout doit être explicite. Et ce n’est 
pas nécessairement une obligation extérieure, les gens sont souvent demandeurs de cela.  

« Multiplications des codes, chartes, contrats, on assiste dans notre société à une prolifération des 
normes, et dans le même temps à une crise de la culture. On doit, par exemple, expliciter son identité. 

https://www.amazon.fr/LAplatissement-monde-culture-lempire-normes/dp/2021505936/ref=sr_1_1?adgrpid=1361197218917148&hvadid=85075254635706&hvbmt=be&hvdev=c&hvlocphy=33183&hvnetw=o&hvqmt=e&hvtargid=kwd-85075950585915%3Aloc-66&hydadcr=10695_2153711&keywords=olivier+roy+l+aplatissement+du+monde&qid=1669897007&qu=eyJxc2MiOiItMC4wMCIsInFzYSI6IjAuMDAiLCJxc3AiOiIwLjAwIn0%3D&sr=8-1
https://www.amazon.fr/Olivier-Roy/e/B001ILIBMO?ref=sr_ntt_srch_lnk_1&qid=1669897007&sr=8-1


Dire je suis ceci ou cela : affirmer une identité sexuelle, culturelle, religieuse. Les gens n’ont plus que ce 
mot identité à la bouche aujourd’hui. 

On est dans un système où on est, à tout moment, appelés à dire ce qu’on pense, ce qu’on est et ce qu’on 
veut. Voilà qui renforce l’individualisation de la société. Chacun a son identité, ses opinions, et est en 
permanence en train de les négocier. Ce qui accentue la dimension de marché de la société. et le lien se 
reconstruit sur la base du contrat. Donc de la norme. Tout est désormais normé.  

« On ne partage plus le silence » 

Cette accumulation des normes provoque l’oubli du commun susceptible de rassembler. 

« Cela veut dire qu’on ne partage plus le silence. On n’a plus en commun quelque chose que nous 
partageons sans nous en rendre compte. Tout doit être dit, à tout moment.  

Or, la culture, c’est par définition implicite. C’est ce qu’on partage sans même s’en rendre compte. On peut 
être en total désaccord sur les questions politiques, sur les approches religieuses, mais parler la même 
langue et vivre dans un environnement culturel que l’on partage. Ce qui me frappe beaucoup aujourd’hui, 
c’est cette crise de l’implicite » explique Olivier Roy. 

D’où le recours permanent au terme « identité » 

« On vit une époque où l’idéal pour un individu, c’est lui-même, 
d’où, le recours permanent au terme identité »  

 

 

Identités contre universalisme, genre contre sexe, république contre communautarisme, racisme, 
féminisme, immigration… Le point commun de ces débats, qui polarisent la vie intellectuelle avec de fortes 
implications politiques, est de mettre en jeu la culture, dans tous les sens du terme. Mais Olivier Roy récuse 
ici la thèse de la « guerre culturelle » ou du conflit de valeurs. Ce qui est en crise, selon lui, c’est la notion 
même de culture, désormais réduite à un système de codes explicites, décontextualisés et souvent 
mondialisés, qui envahissent les universités comme nos cuisines, les combats identitaires et les religions 
comme nos pratiques sexuelles, et jusqu’à nos émotions dûment répertoriées en émojis. C’est bien une 
déculturation mondiale que diagnostique Olivier Roy. À partir des quatre grandes mutations contemporaines 
(la libération des mœurs issue des années 1960, la révolution internet, la marchandisation néolibérale et la 
déterritorialisation liée à la fin de l’État-nation et aux migrations), il en examine les mécanismes et les effets 
paradoxaux : où les dominants se vivent aussi menacés et souffrants que les dominés ; où le globish et le 
manga deviennent des simulacres qui annihilent la richesse de la langue anglaise ou de la culture japonaise 
; où les « process » de communication fabriquent un « devenir autiste »... Un essai vif et critique, qui, à 
contre-courant de la dénonciation anti-moderne de l’individualisme, s’inquiète au contraire de la facilité 
avec laquelle nous acquiesçons à l’extension du domaine de la norme. 



 
 
 
« Vieillir avec la Bible, quarante-cinq ans de vérification évangélique ».  

Michel Froidure Ed: cerf - Paris 2007 
 
 
Ghislaine Nicolet nous recommande vivement ce livre : 
 
Michel Froidure, dominicain, né en 1933, décédé le 2 septembre 2022. 
Diplômé de H.E.C, il entre dans l'ordre des dominicains après 2 années de guerre en Algérie comme officier, 
étudie au Saulchoir et à l'Ecole biblique de Jérusalem. Il fut aumônier d'étudiants, prêtre-ouvrier, maître 
des étudiants dominicains, responsable du vicariat du "Monde arabe" de la province dominicaine de 
France. Ses domaines de recherche sont l'étude de la Bible (langues et traductions), la philosophie (Hans 
Georg Gadamer, Paul Ricoeur), les sciences humaines (Michel de Certeau, Hannah Arendt).  
 
 
"Vieillir avec la bible" n'est ni une autobiographie ni un ouvrage d'exégèse. C'est le bilan de quarante-cinq 
ans de fréquentation assidue de la Bible par un homme qui a tenté de la mettre en pratique sans jamais 
cesser de confronter le faire et le dire. 
 
Michel Froidure n'a pas une langue de bois. Il reconsidère les textes de l'Ecriture : les représentations de 
Dieu, les pratiques de Jésus, les chemins tracés par les psaumes prennent une tournure nouvelle et 
inattendue. 
 
Engagé au service militaire pendant la guerre en Algérie, profondément blessé par les exactions et la torture 
qui se pratiquaient et qu'aucun des officiers français ne pouvait ignorer. Michel mis de nombreuses années 
à se reconstruire de ces atrocités de la guerre qu'il ressentit au plus profond de lui. 
 
Son engagement comme prêtre-ouvrier, sa vie dans un quartier populaire pauvre de Lille, son expérience de 
formateur des jeunes frères dominicains, l'assassinat de son ami Pierre Claverie à Oran en 1996, ses diverses 
opérations de cancer et du coeur qui l'ont obligé à regarder sa propre mort en face, conduisent Michel à 
rendre compte de la pertinence du pari qu'il a fait sur Dieu, sur Jésus et son Evangile « Bonne nouvelle pour 
les pauvres ». Sa vie spirituelle est mise au service de la fraternité de la vie au quotidien et de la fraternité 
universelle. 
 
Parole féconde d'un homme libre, son appartenance à l'Eglise est une expérience sans faille et sans limite 
de la fraternité vécue. 
Parole véritable dont les repères évangéliques font pressentir la vérité du Dieu de Jésus. 
Michel écrit : "La mort de Jésus n'est pas le dernier mot de son histoire : sa mort est une victoire sur la peur 
de la mort... et surtout une victoire sur la mort elle-même, car elle s'achève dans la Résurrection". 
 

 
 



« Les religions. Des origines au IIIe millénaire »  
Jean-François Dortier  Laurent Testot  
Ed. Sciences humaine, 2017 
 
Ouvrage de synthèse ; recommandé par Martine Quentric : un panorama complet sur les religions d'hier 
à aujourd'hui, d'ici et d'ailleurs, réalisé par une soixantaine de spécialistes. Sous la direction de Jean-
François Dortier et Laurent Testot. 

Toutes les sociétés humaines connaissent des religions : les cultes des peuples de chasseurs cueilleurs 
(chamanisme, totémisme, animisme), les cultes polythéistes de l'Antiquité que l'on retrouve en Égypte, en 
Grèce, à Rome, mais aussi chez les Incas, les Aztèques, les Mayas, les spiritualités d'Orient (hindouisme, 
taoïsme, bouddhisme...), les grandes religions monothéistes (judaïsme, christianisme, islam). 

D'où vient le besoin de croire ? 

Comment expliquer l'omniprésence des religions dans l'histoire humaine ? Et qu'est-ce qu'une religion ? 
Dans ce livre, le phénomène religieux est abordé à partir de trois éclairages complémentaires : 

•La première partie s'interroge sur le "pourquoi" des religions. Les sciences humaines apportent de multiples 
réponses à cette question. Sociologues et anthropologues invoquent des causes sociales. Psychologues et 
psychanalystes se penchent plutôt sur le " besoin de croire. 

 • La deuxième partie explore les formes du phénomène religieux à travers l'histoire. Des religions de la 
préhistoire aux Églises et " grandes religions " modernes, l'histoire n'a cessé de recréer de nouvelles 
configurations qui s'adaptent, se figent, déclinent et renaissent tour à tour. 

• La dernière partie s'interroge sur les liens entre religion et modernité. Alors que le XIXe siècle avait 
prophétisé la " mort de Dieu " vouant ainsi les religions à disparaître, les voilà qui semblent resurgir 
aujourd'hui : renouveau de l'islam, essor du protestantisme évangélique, réapparition des cultes en Chine, 
etc. 

 

 

 

 

Conseil d’Administration 

Président : Jean-Luc Frémon 

Secrétaire général : Bruno Chéné 

Trésorier : Jean-Claude Bréard 

Membres : Guy Aubin-Bernadette Briand 

Suzanne Le Borgne-Martine Quentric 

Président d’honneur : Jacques Hubert 

Adhésions : Jean-Claude Bréard, 8 rue Stuart-44100 Nantes 

Tibhirine est une Association loi 1901, créée en 1997, elle a pour 

objet, dans l’esprit de la démarche des moines de Tibhirine, de 

favoriser, susciter, mettre en place et pérenniser les conditions 

d’un dialogue permanent entre personnes des différentes 

religions et convictions et avec celles qui sont en recherche et ne 

se rattachent à aucune religion, de nature à permettre de vivre 

ensemble une véritable pluralité…                                     Art. 2 

des statuts 

Elle met en œuvre, pour y parvenir des rencontres, conférences, 

colloques, formations et projets de sensibilisation. 

 

Temps fort de Tibhirine : rencontre mensuelle le 1er mardi 

à Nantes ouverte à tous, adhérents ou non.  
Pour plus d’informations où pour y adhérer :  
Contact secrétariat : 06 70 71 29 96-07 50 60 3951 

 

Site : www.tibhirine-asso.fr 

https://www.fnac.com/ia5919/Jean-Francois-Dortier
https://www.fnac.com/ia582500/Laurent-Testot

